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II— Ehide sur une famille canadienne :— Fainille De Catalogne,

Par l'abbé 0. Tanouay.

(Lu le 22 mai 1884.)

La Nouvelle-France venait d'être cédée à la couronne d'Angleterre.

Un grand nombre de ses enfants dévoués ne pouvaient se faire à l'idée d'avoir à vivre

à l'ombre d'un drapeau étranger et sous la domination d'un gouvernement qu'ils avaient

combattu pendant de longues années. Le sentiment si naturel de l'orgueil national vibrait

trop fortement dans leurs cœurs : il fallait nécessairement s'éloigner, retourner dans la

mère patrie, ou prendre le chemin de l'exil.

Au nombre des familles qui disaient adieu à leur patrie d'adoption, au Canada, pour

se rendre, les unes dans la vieille France, les autres dans une colonie fran^iaise, la Marti-

nique, se trouvait la famille de Gédéon de Catalogne, dont l'ancêtre était venu se fixer au

Canada, vers la fin du siècle précédent (1685). Cette famille va faire le sujet de l'étude

que j'ai l'honneur de soumettre à h, Société.

Plusieurs raisons en ont motivé le choix :

lo La noblesse d'origine qui l'a distinguée ;

2o Ses alliances nombreuses avec les plus remarquables familles canadiennes
;

3o Les services éminents qu'elle a rendus dans la défense de la colonie, et dans le

génie civil et militaire, aussi bien que dans les lettres et dans l'histoire.
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Branche aînée

L'origine de la famille De Catalogne se perd dans la nuit des temps. Ou lui assigne

toutefois le Béarn pour berceau.

D'après une tradition bien accréditée, un Jean de Catalogne accompagnait Louis IX

en Egypte, en 1249, et assistaii à la prise de Daraiette, où il se disiingua par sa bravoure.

C'esi eu mémoire de cette campagne que le croissant se trouve dans les armoiries de la

famille.

Une branche de ses descendants se trouve établie dans le Bazadois.

La bibliothèque nationale, département des manuscrits, possède un acte notarié en

date du Ib janvier 1565, concernant le sieur Louis de Catalogne, demeurant à Pommier eji.

Bazadois.

De 1590 à 1660, on trouve à la mairie de la commune de Saint-Félix de Toncande dont

dépend Pommier, une dizaine d'actefs de l'état civil des difierents membres de cette famille.

Les archives départementales de la G-ironde et des Basses-Pyrénées contiennent aussi

plusieurs pii es la concernant.

C'est en 1766 que la branche aînée De Catalogne s'éteignit. Elle avait en apanage le

marquisat de Mauléon, ' qui tomba en quenouille, faute par la branche cadette de réclamer

Dans les Baases-Py renées.


